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P. 385-386. Au pied du tribunal de la basilique. Dalle, brisée à droite. 
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Il manque à droite p n , [p (ro- 
v in c iae ) N (u m id ia e ) ] .

Cette dédicace à la Victoire 
date du règne conjoint de Valen
tinien et Valens (28 mars 364- 
24 août 367).

P. 387-395. J. Carcopino. Note 
additionnelle à PârtieleSprécédent 
du regretté E. Albertini.

P. 387-391. 110) Lire, au
n° 108, 1. 8 : t i s e d ia c o r , Tise- 
d ia co r(um ), ethnique dérivé de 
T ised i, centre urbain proche de 
C u icu l, dont les habitants de
vaient y avoir obtenu un tri
bunal qui leur fut propre.

Avec ses deux statues de la 
Victoire, Egnatius Faventinus, 
connu d’ailleurs pour ses senti
ments païens (C. / . VI,

112)

p  r o u  i n c  i E  N V m i d i e  ;  

c io  c u r . K - P  C VM T V E I '  

p u d e t i a n o  f i . p p  d o m i i

I d ., 1944.

P. 13-14. Inscription des envi
rons d’Arris, dans l’Aurcs {Ann. 
épigr., 1945, n° 97).

P. 153. Étudiant les partis 
architecturaux qu’on a tirés du 
dispositif d u 's lib ud e io n , Ch. Pi
card retrouve, dans les inscrip
tions noa 2251 et 2252 du C. I. L ., 
VI, la mention « d’un stibad ium  
— édifice, fait pour le culte dio

n° 504), apparaît comme un des 
tenants de la résistance au chris
tianisme.

P. 391-395.111) Pour le n° 107, 
1. 4, PF semble se mieux déve
lopper en p ( ie )  f ( e l id ie r ) :  1. 6, 
c (et non g ) représente proba
blement c(en tu rione).

Eges lis ... rappelle, peut-être 
par un souvenir exprès, le eges- 
lu s  de la base de la Colonne Tra
jane (C. / . L., VI, n° 960). 
Cf. plus haut, n° 61.

P. 392, n. 1. Tulius Prestan- 
tius et Domitius Rusticus se 
retrouvent à C u ic u l sur un frag
ment déjà connu {Ann . ép igr., 
1911, n» 110), dont les trois der
nières lignes sont à compléter 
ainsi :

0  c v K A N f e  c e c i l i o  p a t r i
P R E S T A M M O  P o m p o n i o  
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nysiaque, et disposant d’un em
placement réservé ».

Id., 1945.

P. 144-162. L. Leschi. A Cher- 
chel. Nouveau fragment (celui 
de droite) d’une inscription dont 
un autre fragment (celui de gau
che) figure dans lVlnn. épigr., 
1931, n» 1 3 5 ;  cf. 1941, n» 111. 
L’ensemble donne :


